
Statue de Philomène à La Salette

Sainte Philomène (Ier s. ?)
La plus grande thaumaturge du XIXe siècle fêtée le 10 août. 

Vie de sainte Philomène, Vierge et Martyre
Le tombeau de cette vierge et martyre, inconnue jusqu'aux premières années du siècle dernier, fut providentiellement découvert aux catacombes, l'an 1802. Dieu a rendu célèbre par 
tant de miracles la découverte du corps de sainte Philomène; le culte de cette jeune Sainte s'est répandu dans tout l'univers avec une rapidité si merveilleuse; elle a reçu et reçoit de 
toutes parts des hommages si exceptionnels, qu'elle mérite d'être placée au premier rang parmi les vierges et martyres que vénère l'Église.
Le saint curé d'Ars l'appelait sa chère petite Sainte et faisait des merveilles par son invocation.
D'après les études fort sérieuses des savants, sainte Philomène aurait été une enfant du peuple, immolée au Ier siècle pour Jésus-Christ, à l'âge de douze ou treize ans. L'examen de 
ses ossements a permis d'apprécier son âge; la fiole de sang desséché trouvée dans sa tombe indique clairement son martyre; les instruments de supplice peints sur la plaque de terre 
cuite qui fermait le tombeau, les flèches, l'ancre, la torche, nous montrent quels genres de tortures elle a souffert; l'inscription: La paix soit avec toi, Philomène, nous fait connaître 
son nom vénéré. C'est à bon droit que sainte Philomène a été appelée la Thaumaturge du XIXe siècle. Aucun Saint peut-être, dans ce siècle, n'a opéré tant de prodiges. On l'invoque 
dans tous les besoins; mais elle semble s'être déclarée surtout l'amie et la protectrice des petits enfants. De tous les miracles qu'elle a faits, le plus grand est l'explosion de confiance 
et d'amour qu'elle a excitée en toute l'Église _ Abbé L. Jaud, Vie des Saints pour tous les jours de l'année, Tours, Mame, 1950

La guérison miraculeuse de la vénérable Pauline Jaricot
Pauline Jaricot, issue d'une famille très fortunée, avait été à l'origine de l'Œuvre de La propagation de la Foi et la fondatrice du Rosaire Vivant. Elle avait joué également un rôle 
important dans l'établissement de l'association de la Sainte Enfance. Nous sommes maintenant en 1834 et Pauline a 35 ans.  Elle était gravement malade du cœur, sa faiblesse était 
extrême, et bientôt on crut qu'elle allait mourir... C'est alors qu'elle décida d'aller à Mugnano. C'était une pure folie car elle était bien incapable de supporter un tel voyage. Pauline 
était presque inconsciente quand elle arriva à Rome, et c'est le pape Grégoire XVI lui-même qui se déplaça pour aller voir "sa chère fille", chez les religieusess du Sacré-Cœur, à la 
Trinité des Monts, où elle était logée.  Le pape loua le courage de Pauline et la bénit: il pensait ne plus la revoir, jamais... Elle arriva à Mugnano la veille de la fête de Sainte 
Philomène. Nous sommes le 10 août 1835. Pauline était installée près de l'urne de sainte Philomène. Après avoir reçu la sainte Communion, elle ressentit dans tout son corps des 
douleurs si violentes qu'elle s'évanouit. Croyant que Pauline était morte la foule se mit à hurler, mais bientôt Pauline Jaricot reprit conscience; elle était simplement guérie, la petite 
Philomène avait accompli un nouveau miracle. Quand il fallut partir, Pauline emporta avec elle une grande relique de sainte Philomène. À Rome elle fut reçue par le pape Grégoire 
XVI qui lui demanda de rester pendant un an, afin qu'une enquête approfondie puisse être menée sur ce miracle dont elle était la bénéficiaire. Puis Pauline rentra en France, à 
Fourvière. Le 30 janvier 1837, le pape Grégoire XVI autorisait le culte de sainte Philomène.
Source : http://nouvl.evangelisation.free.fr/sainte_philomene.htm#Avant-propos

La petite sainte du Curé d’Ars
Jean-Marie Vianney avait rencontré plusieurs fois Mademoiselle Pauline Jaricot. Après sa guérison spectaculaire, et son retour en France, Pauline donna un morceau de la grande 
relique qu'elle avait rapportée de Rome au Curé d'Ars en disant: –Monsieur le Curé, ayez grande confiance en cette Sainte; elle vous obtiendra tout ce que vous lui demanderez.  
Désormais Jean-Marie Vianney et la petite Philomène, Vierge martyre, ne se quitteront plus. Il lui parlait constamment, et elle faisait tout ce qu'il voulait. Quelque faveur qu'on lui 
demandât en son nom, elle l'accordait… Le curé d'Ars se sentait parfois mal à l'aise devant tant de miracles que les gens lui attribuaient à lui. Mais la petite sainte continuait ses 
miracles; elle voulut même en faire un pour le saint curé. C'était en 1843. À force de se priver de tout, de nourriture et de feu, le saint homme avait gagné une fluxion de poitrine. Il 
était très mal; on lui administra les derniers sacrements, et l'on attendait la fin. Tout à coup, pendant la célébration d'une messe dite pour lui en l'honneur de Sainte Philomène, il 
s'endormit doucement, et se réveilla peu de temps après absolument guéri. Durant ce sommeil mystérieux, on l'entendit murmurer plusieurs fois le nom de sa protectrice. On a dit que 
Philomène lui serait apparu. Un tableau placé dans la belle chapelle de la Sainte, à Ars, perpétue le souvenir de cette miraculeuse guérison.
Dès lors s'établit entre le saint curé et sa protectrice une familiarité encore plus grande, une sorte de présence réelle.

Le culte de sainte Philomène
Une dévotion populaire /
À la faveur de nombreux miracles, la dévotion populaire à sainte Philomène s'est propagée très rapidement, en particulier à partir du 10 août 1805, date du transfert de ses reliques à 
Mugnano (Italie). C'est Pauline Jaricot (lyonnaise et fondatrice de l’œuvre de la Propagation de la Foi) qui, à la suite d'un pèlerinage et de sa propre guérison, apporta des reliques au 
Curé d'Ars. La fête se célébrait alors à Ars le 11 août.
Un culte reconnu /
En 1837, le Pape Grégoire XVI autorise en effet le culte public de la sainte, d'abord pour le sanctuaire de Mugnano, puis pour le diocèse de Naples. Avec les indults nécessaires, la 
permission est accordée à la paroisse d'Ars, à la grande joie de Jean-Marie Vianney. En 1855, une Messe et un Office propres sont approuvés par le bienheureux Pie IX, qui se rend 
lui-même au Sanctuaire de Mugnano. Léon XIII et saint Pie X témoignent aussi publiquement de leur dévotion envers elle,
Source : Site du sanctuaire d’Ars-sur-Formans,  www.arsnet.org/117.php#philo
Les saints et grands dévots de sainte Philomène
Mère Marie-Louise de Jésus ; Vénérable Pauline Jaricot, fondatrice du Rosaire Vivant ; Saint Jean-Baptiste-Marie Vianney, Curé d’Ars ; le Pape Grégoire XVI ; le Pape Pie IX ; 
Saint Pierre Chanel, premier Martyr de l’Océanie ; Sainte Madeleine-Sophie Barat, Fondatrice des Soeurs du Sacré-Coeur ; Léon Papin-Dupont, le "Saint Homme de Tours" ; Le 
Bienheureux Père Damien de Veuster, SSCC ; Saint Pie X ; Saint Pierre Julien Eymard, fondateur des Pères du Saint-Sacrement ; La Bienheureuse Anna Maria Taïgi …
Source :  www.sainte-philomene.info/devots.htm

Iconographie
La sainte est représentée avec la palme du martyre, le lys symbole de pureté, une ancre et des flèches en référence aux supplices qu’elle révéla avoir subi à « trois personnes 
différentes, habitant des pays fort éloignés et ne se connaissant pas entre elles. Le fait que ces révélations sont cependant identiques est pour le moins une extraordinaire 
coïncidence. » (Sainte Philomène, la chère petite sainte du Curé d’Ars, p.74,  par R.P. Paul O’Sullivan, o.p., 2002 Editions Leparex, Québec, Canada)

NOTE / En 1961, la sainte fut rayée du calendrier par la Sacrée Congrégation des Rites, sous le pontificat de Jean XXIII, en raison d’une controverse provoquée par une publication 
de l'archéologue Oracio Marucchi qui mettait en doute l’existence-même de Philomène :  il semblerait que la raison l’ait emporté sur la foi et les prodiges de la petite sainte.Statue de Philomène à Rome, 

catacombe de Ste Priscille

Statue de Philomène à Mouriès

Représentation de sainte 
Philomène,  patronne des 
enfants et des prisonniers 
notamment. 

Basilique de Mugnano

Tombeau de Philomène 
dans la basilique

Statue de Philomène dans 
le basilique de Mugnano


